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Revue trimestrielle du Cercle Français de Recherches Ufologiques (CFRü) 
SIEGE : UFOLOGIA-CFRÜ B.P. N°1 57601 FOHBACH CEDEX_(FRANCE) 

UNE ACTION A SOUTENIR 1 

"Ufologia" est une revue entièrement indépendante spécialisée sur les OBJETS 
VOLANTS NON IDENTIFIES et leurs QUESTIONS CONNEXES qui n'existe que par ses 
propres moyens; elle ne bénéficie d'aucun autre soutien financier que celui 
de ses abonnés, de son équipe de rédaction et de se6 fidèles collaborateurs. 
En vous abonnant, vous apporterez votre contribution personnelle à notre ac¬ 
tion qui a pour but essentiel l'information objective du public. Il est bien 
évident que tous ceux qui écrivent dan6 "Ufologia" sont des bénévoles. 
AIDEZ-NOUS A DIFFUSER NOS INFORMATIONS & TRAVAUX!... 


UNE INFORMATION TOUS AZIMUTS : 

Gr&ce à un vaste réseau international de correspondants-enquêteurs constituant 
le6 fondations du C.F.R.U, "Ufologia" publiera: 

^ Des enquêtes détaillées lorsque cela 5 'impose (atterrissagesd'objets, 
vol à basse altitude , traces etc...) 

Des textes concernant le développement d'hypothèses de travail en 
rapport avec l'état actuel des connaissances sur le phénomène • 

^ Des rapports d'observations relatifs aux cas anciens et récents 
permettant la mise en chantier d'un catalogue général. 

^ Des articles relatifs aux phénomènes paranormaux, le phénomène PSI 
paraissant lié aux manifestations dites ufologiques. 

Des condensés informatifs dans le cadre de l'astronautique, de l'astro¬ 
nomie, de l'archéologie, de l'exobiologie, des civilisations disparues, 
et de l'insolite en général. 

^ Des indications bibliographiques signalant les ouvrages de base à lire 
pour une meilleure connaissance de ce vaste problème aux ramifications 
multiples. 


CONDITIONS D'ABONNEMENT : (1 an ou 4 N°) France 


Abonnement ordinaire, un an ...... 50 FF 

Abonnement de soutien,un an ...... 70 FF 

USA & Canada, par avion ...... - 

Japon, URSS, Argentine (P.A) 


Etranger 


55 FF (EUROPE) 
7 5 FF 
60 FF 
60 FF 


Libellez le6 chèques ou mandats à l'adresse du 6iège mentionnée ci-dessus 
Prière de joindre un timbre à toute lettre nécessitant une réponse. MerciI 


NOTE IMPORTANTE AUX COLLABORATEURS : 

Les colonnes de la revue sont ouvertes aux lecteurs. Les copies destinées à 
être insérées dans "Ufologia" seront examinées par l'équipe rédactionnelle 
et devront être présentées, dans la mesure du possible, sous forme dactylo¬ 
graphiée sur de6 feuilles 210/297* * Nous prions nos collaborateurs de bien vou¬ 
loir illustrer leurs textes à l'aide de croquis ou photographies; les dessins 
doivent être réalisés sur CANSON ou BRISTOL blanc. Tout texte à tendance poli¬ 
tique, religieuse ou publicitaire 6era refusé. Le6 documents insérés le sont 
sous la responsabilité de leurs auteurs. 


NOTES : 

•La reproduction d 1 extraits ou d'articles e6t autorisée avec le titre et l'a¬ 
dresse de la revue. 

•Devenez correspondant local d'UFOLOGIA en nous faisant connaître votre nom et 
votre adresse ainsi que l'étendue de la zone que vous comptez surveiller. 


• Nous prions nos lecteurs de bien vouloir nous faire connaître toutes les obser¬ 
vations susceptibles de parvenir L leur connaissance.. L*anonymat est respecté 
sur simp e demeuide. Tout envoi d'article devra porter sa source datée. 

•Le bulletin est disponible gratuitement en échange d'autres publications du 
même genre* Publicité par réciprocité. 
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Association déclarée à but non lucratif ( Loi du 19 avril 1908 ) 
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par le CFHÜ 


Publication à but non lucratif imprimée en France 


Commission Paritaire: PARIS - 
Dépôt Légal & Administratif: 
Préfecture de la Moselle 
Tribunal d'instance 
Bibliothèque Municipale 
Bibliothèque Nationale 


Certificat d'inscription N° 573^3 
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Toute demande de changement d'adresse doit être accompagnée de 
la dernière enveloppe portant votre ancienne adresse . Prière de 
bien vouloir joindre également un timbre-poste pour frais.Mercil 


La présence d'un rond rouge signale la FIN de votre 
ABONNEMENT. Renouvelez-le sans tarder pour éviter 
toute interruption dans la lecture de votre revue! 


REVUE INTERNATIONALE D’INFORMATION SUR LES OBJETS 
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"Sur la base des données et sur les règles 
: ordinaires d'évidence, telles qu'elles se¬ 
raient appliquées dans les Tribunaux Ci¬ 
vils et Criminels, la REALITE DES OVNIS 
a été prouvée au-delà d'un doute raisonna- 

Vil A " 

D e,,# Dr. James A. HARDER 

Associate Prof.of Civil 
Engineering - USA 

E DITORIAL N°31 Univorsity of CALIFORNIA At Berkeley . 


A l'aube de sa 7èmo année d'existence, "UFOLOGIA" est en mesure 
aujourd'hui de vous présenter une étude particulièrement intéressan¬ 
te et d'un niveau exceptionnel: l'analyse des sites d'atterrissages 
de 193^î cette synthèse est le fruit de très longues années de tra¬ 
vail ," travail mené avec persévérance par l'un des plus anciens mem- 
breè du CFRU, Vylhem van Cashel, et qui fut à nos oôtés dès les pre¬ 
mières heures du GEOCNI (nom initial du CFRU), dans les années 60. 

Certes, cette étude s'adresse surtout aux spécialistes de lon¬ 
gue date; toutefois, rien n'empêche les nouvelles générations do se 
plonger dans ce que Je nommerai "l'acquis ufologique" pour s'aper¬ 
cevoir que les fondations historiques du phénomène OVNI sont sou¬ 
vent plus solides que les éléments disparates qui ont s®rvi do base 
à nos manuels d'histoire..... 

Les rubriques habituelles n'ont pas été oubliées et le maximum 
fut fait, une fois encore, pour vous fourhir un magazine complet , 
varié, informatif et ponctuel. Vous pourrez également prendre 
connaissancedo le suite du grand article consacré au FBI et adapté 
en français par notre confrère Jean Sider. Quant à Jacques Bonabot, 
de Belgique, il nous communique, page l6, son opinion quant à l'é¬ 
trangeté du phénomène OVNI. En effet, étrange est bien le mot. Mais 
véridique de surcroît. Et cela justifie notre travail. Bonne va¬ 
cances à tous et rendez-vous à la rentrée... 

Francis Schaefer 
Directeur do Publication 
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U !L? IL0TE " TE STE" PAR DES EXTRATERRESTRES 

Traduction:J.SIDER 

Un pilote de réserve de l’Air Force, poursuivi par un OVNI au-dessus du sud 
de la Virginie, prétend que des créatures d'une autre planète, à bord de 
leur engin, étaient résolues à lui faire un mauvais parti. 

"J'ai reçu une sorte do message" rapporte-t-il; "J'ai été "testé" par des 
créatures extraterrestres, et j'ai nettement ou l'impression qu'ils ne m' 
appréciaient pas beaucoup". - 

... ' ’* ye 

Cette poignante mésaventure du 1er - lieutenant David PERRY, 26 ans, dans le 
civil agent dans une société fabriquant des ordinateurs et qui, sous l'uni¬ 
forme, vôlc dans la Réserve de l'Air Force quelques week-ends par an, sc 
déroula le 3 octobre 1975» alors qu'il pilotait,un avion de combat A.37 de 
1'aéroport international de Baltimore à Sqndston, en Virginie. 

Avec lui dans l'appareil so trouvait un autre réserviste, le sergent Robert 
A. HARDING. 

Comme PERRY s'approchait do Richnor, à une altitude do lA.übü pieds, il re¬ 
marqua un objet argenté derrière» lui. 

"Immédiatement je pensai à un OVNI", so rappello-t-il,"J*étais nerveux et 
tendu. Cet objet pareil à. une soucoupe, fonçait droit sur moi! Je fis un 
brus;uo écart pour éviter la collision". 

Comme il luttait .pour échapper à-l'OVNI, PERRY ressentit une sensation de 
picotement dans sbn esprit. Le sergent HARDING lui aussi sentit qu’un mes¬ 
sage télépathique lui était transmis de l'engin intrus. 

Selon les deux hommes, l'OVNI avait la forme d'un dôme. "Il y avait dos 
rangées lumineuses qui ressemblaient à dos hublots tout autour de sa sur¬ 
face" sc rappelle PERRY. "Nous ne pouvions pas réellement voir les membres 
de 1* équipage étranger, nais nous sentions avec conviction qu'ils émettaient 
une sorte do message montai à notre intention". 

PERRY et HARDING ne sont pas les seuls à avoir observé 1'étrange’appareil 
co jour-là. L'officier James P.BIRNS de la police d'état de Virginie’’l'aper¬ 
çut alors, qu'il se trouvait à l'intersection do 1'autoroute 95 et do la na¬ 
tionale qui va du Maine en Floride. ? 

"Il ressemblait- à un missile téléguidé, filant comme un trait à travers lo 
ciel", dit BIRNS. 

Los autorités militaires ont iirécisé qu'aucun missile n'a été tiré dans la 
région ce jour-là. 

PERRY a le sentiment, que les CVNI devraient faire l'objet d'enquêtes sé¬ 
rieuses. 

"Il s'agissait de signaux do créatures intelligentes d'une autre planète", 
a-t-il déclaré; "Et malheureusement je n'ai pas su les comprendre. Je pense 
qu'il faut absolument connaître ce qui sc passe derrière tout cela". 

• i ~ ,*'**• - ' t ,.. . ’ V • * 

Solon le périodique "NATIONAL SPOTLITE ,f - JUIN 1977' 
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LES UFOLOGUES SE SOUVIENNENT.. 


24 juillet 1972 
24 juillet 1982 


IL Y A 10 ANS, MARC THIROUIN NOUS QUITTAIT 


Il y a dix ans, le CFRU apprenait avec 
tristesse le décès de Marc THIROUIN,fon¬ 
dateur de la plus ancienne commission 
privée sur les OVNI : la CIESO... 

Marc THIROUIN naquit le 3 janvier 1911 
à Chartres. Après des études secondaires 
et une licence en Droit, il devient a- 
vocat. Parallèlement à sa carrière juri¬ 
dique à Paris, il ne cesse de se consa¬ 
crer à des problèmes d’avant-garde !... 
Membre de l'Association pour l'avancement 
des Sciences, il s'intéresse particuliè¬ 
rement à l'archéologie traditionnelle,à 
l'ésotérisme occidental, à la métaphysi¬ 
que et à la cosmogonie. 

En 1926 fut fondée l'association des AMIS 
D*ATLANTIS par Paul LE COUR. Marc THI - 
ROUIN en fut l'un des principaux disci¬ 
ples . Son poste de rédacteur en Chef 
d'"ATLANTIS" dura de 1955 à 1959- C'est 
en 1947 qu'il s'intéressa de près aux 
"soucoupes volantes"... 

En 1951, il fonda la Commission Interna¬ 
tionale d'enquêtes sur les OVNI, la pre¬ 
mière en France, voire dans le monde! 

Il publia la revue "Ouranos" qui cessa 
de paraître en 19^7 avec le N°33 avant 
de lancer "Ciel Insolite". Marc THIROUIN 
est à considérer comme LE pionnier en 
ufologie dont il possédait une connais¬ 
sance profonde. Aucun de ceux qui ont 
connu ce maître ne peuvent oublier sa 
simplicité et sa modestie exemplaires... 

En 1971, il reçut la plaque de Grand Of¬ 
ficier des Arts, Sciences & Lettres. 

Il mourut à l'hôpital de Valence le 24 
juillet 1972. Sa mémoire est toujours 
vivante. Son application dans le travail, 
sa philosophie et son initiation hors du 
commun resteront pour nous un exemple 
inoubliable. Permanent* Immuable. 


Francis Schaefer 
Roland Lienhardt 
Michel Turco 
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L.ES UFONAUTES DE 1954; 

DES GEODESIENS VENUS D'AILLEURS 

par Vylhem van Cashel 

En apparence tout cela n'a 
aucun sens* Et pourtant il 
est impossible que cela 
n' en ait pas un. 

A.Einstein 

HYPOTHESE HARDIE, si l'on songe aux maigres résultats obtenus jusqu'à ce 
jour, par l'ensemble des chercheurs qui se sont attaqués à ce redoutable 
problème. 

Peut-être la méthode n'était-elle pas la bonne. 

Dans "Remarques préliminaires sur la structure du phénomène UFONAUTE" 
par Julien Weverbergh paru dans le bulletin du GESAG en 1973, celui-ci 
écrivait: "Je suis arrivé à la conclusion que l'aspect extérieur des UFO 
et UFONAUTES ainsi que leurs agissements, sont, de par eux-mêmes, totale¬ 
ment sans importance pour une meilleure compréhension du phénomène* 

En Ufologie, il y va en premier lieu de RELATIONS", 

Parlons donc de relations* A.Michel a mis en lumière les relations entre 
les observations d'une même journée: cela a donné l'ORTHOTENIE qui sem¬ 
blait pendant longtemps être une voie sans issue. 

J_C. Fumoux lui, a considéré les relations de longueur existant entre les 
côtés des triangles formés par les sites d'atterrissages: cela nous a don¬ 
né l'iSOCELIE, dont une simulation mise en oeuvre par J-F. Gille, a démon¬ 
trée qu'il n'y a qu'une chance sur 10.000 milliards de milliards pour que 
cela soit le fruit du hasard. 

Récapitulons: A.Michel découvre l'existence d'arcs de grand cercles ce qui 
évoque la notion de GEODESIE} J-C.Fumoux et J-F.Gilles découvrent les tri¬ 
angles isocèles à la surface de la planète, ce qui nous renvoie également 
à la géodésie. 

Citons pour preuve P.Merlin, Docteur en Géographie qui écrit dans le livre 
"La Topographie" page 2l-Collection "Que-sais-je", à propos de "l'organisa 
tion d'un réseau géodésique:•»La solution idéale serait celle de trian¬ 
gles tous EQUILATERAUX et de mêmes dimensions*• 

Précisons que P.Merlin parle de géodésie primordiale, c'est-à-dire de tri¬ 
angles ayant des côtés de l'ordre de 50 km seulement et que ce n'est que 
récemment que nous sommes entrés dans l'ère de la géodésie spatiale qui 
permet de mesurer des distances entre points éloignés de milliers de km. 
(Voir "La Géodésie"-collection "Que-sais-je"). 

Revenons aux "relations"; le lecteur aura remarqué que jusqu'à présent 
les chercheurs précités n'ont considéré que celles existant entre les si¬ 
tes d'atterrissages. 

Or qu'est-ce qui intéresse un géodésien-terrestre ou extra-terrestre ? 
Citons à nouveau "La géodésie" page 7: V..0n est convenu d'étudier LA SUR¬ 
FACE DE NIVEAU ZERO, c'est-à-dire la surface moyenne des mers, et le pro- 
longementestimé de celle-ci à l'intérieur des continents. Cette surface 
est nommée depuis environ un siècle le GEOIDE; c'est elle que la géodésie 
s'efforce de définir et de décrir®.."* 

Qu'est-ce qui, vu de l'espace, matérialise le mieux "la surface de niveau 
zéro"? C'est évidemment le contour des terres émergées. 


•* 
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Les points marquants de ce contour sont: les caps, pointes, presqu'îles et 
les golfes, baies, embouchures se prolongeant à l'intérieur des terres par 
les fleuves et rivières; et à l’intérieur des terres nous trouvons les lacs 
et surtout les sommets de montagnes. Ce sont de3 points-repères naturel. 

Essayons de voir s'il n'existe pas do "relation" entre ces points-repères 
naturels et les sites d'atterrissage. C'est le premier changement de métho 
de; le deuxième consistera à ne pas faire intervenir un grand nombre de 
sites d'atterrissages, mais seulement cinq de ccux-ci dont quatre forment 
à eux seuls deux triangles isocèles remarquables; jugez en plutôt: 

Fig.1 : les deux triangles isocèles formés respectivement par les sites 5- 
9-15 d'une part et 5-15-19 d'autre part, ont dos côtés de mêmes longueurs 
5-9 ='5-15 = 5-19, le côté 5-15 étant commun aux deux triangles. 

Les côtés 9-15 et 15-19 sont dans le rapport V2 et leur somme est égale à 
chacun des trois autres. 

Complétons cette progression géométrique décroissante de raison "r"=V~ et 
concernant les bases de ces deux triangles, nous obtenons une chaîne trinn 
gulée "tournante" ou polygonale, inscrite dans un cercle de centre 5, qui 
commence au mont Incudine en Corse pour se terminer sur la côte Génoise en 
passant doux fois sur les côtes espagnoles, sur les sites 9-15-19, puis sur 
le Mont-Rose et la rive du Po. Si nous poussons plus loin nous atteignons 
la limite de cette progression géométrique décroissante au cap Corse, Ile 
d'où nous sommes partis. 

Comme nous allons le voir, cette figure géométrique se distingue nettement 
de toutes les autres que nous allons passer en revue et semble être une 
sorte de "gabarit de mesure" -qui sait- mis à notre di sposition ; le carac¬ 
tère exhibitioniste des ufonautes de 195*+ semble l'indiquer. 

Occupons-nous maintenant du triangle remarquable hachuré 5-15-x; ses côtés 
sont également eij progression géométrique de raison "r"=V2 et relèvent de 
l'équation a.c=b , dont les raisons-limite sont respectivement: 1,618 et 
0,618, soit le nombre d'or et son inverse. Prenons le point x comme centre 
d'un cercle de même dimensions que le premier: les points de sécance des 
doux cercles sont respectivement le Mont-Rose et le Matagrande près de 
Burgos (Espagne). 

Fig.2: nous constatons que le cercle de centre x circonscrit un hexagone 
dont cinq sommets sont situés aux niveau zéro, c'est-à-dire en bord de mer; 
le sixième est situé sur une montagne de la Foret-Noire en R.F..A. 

Toujours sur la figure 2: le grand hexagone dont le centre est le site n° 1 
là aussi cinq sommets de l'hexagone sont situés au niveau zéro, le sixième 
se trouve sur le col du Brenner. 

Le rapport entre les géodésiques dos doux hexagones est comme par hasard 
égal à V<T". 

Ouvrons une parenthèse à propos de la numérotation dos sites d'atterrissa¬ 
ges; comme on peut le constater il n'y a que des numéros impairs. 

Cela n'est pas le fruit du hasard; c'est une numérotation personnelle éta¬ 
blie en i960 sur la base dos travaux d'Aimé Michel que celui-ci avait effec 
tué dix ans auparavent déjà. 

Elle lui avait été communiquée à l’époque, mais nous n’avons jamais su quoi 
en faire exactement, maintenant cela est fait en partie. 

Fig.3î ici nous avons un troisième cercle de même dimension que ceux de la 
figure 1, mais dont le centre est le site n°15; le grand carré inscrit a 
un sommet commun avec le grand hexagone de la figure 2 sur la côte hollan¬ 
daise et un point se trouve au niveau zéro sur la côte bretonne; un autre 
sur le Rechenpass et le quatrième point est le site n°5 et les côtés du 
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grand carré ont les mômes dinensions que ceux du grand hexagone de la fig*2 
Le petit carré de la figure 3 couvrant la France, a trois sommets situés en 
bord de mer, le quatrième se trouve sur la rive du lac de Constance* 

Les dimensions des côtés du carré sont les nlBes oue celle de la géodésique 
de la figure 1 qui traverse l'Espagne de part en part de la côte atlantique 
à la Méditerranée. 


Regardons les trois carrés couvrant l'Espagne; le plus grand est accroché 
aux deux cercles de centre 5 et 15 par deux de ses sommets et les deux au¬ 
tres sont situés en bord do mer sur la côte atlantique* 

Les côtés ont également meme longueur que la géodésique de la figure 1 tra¬ 
versant l'Espagne de part en part. 


Le plus petit carré est accroché au plus grand sur la côte atlantique d'une 
part et au cercle de centre 5, sur le mont Matagrande. 

Les deux autres sommets se trouvent respectivement, l'un sur la côte atlan¬ 
tique, l'autre sur le mont Madrona. 

La longueur de ses côtés est égale à celle do la géodésique de la figure 1 
qui va du cap d'Ajo au site 9* 

Le troisième carré est accroché d'une part sur le Matagrande et s'appuie 
d'autre part sur le continent Africain en bord de mer à Tanger. 

Les deux autres sommets se trouvent respectivement, l'un sur la côte atlan¬ 
tique, l'autre au bord de la Méditerranée* 

La dimension des côtés est égale à celle de ceux du petit hexagone de la 
figure 2* 

ïizA i_ le pentagone dont un côté est constitué par la géodésique 5-19,nous 
fait revenir à la figure 1 * 

Un sommet est commun avec cette figure, c'est le cap d'Ajo, situé près de 
Santander sur la côte atlantique espagnole* 

Les deux autres sont communs au petit hexagone de la figure 2. 


Localisation dos points géodésigues supposés 


Fl :rive du Po (Italie) 

L1 ;lac de Constance(rive allera.) 
Ml :côte de Benidorm(Espagne) 

M2 :cap d'Ajo (Espagne) 

M3 : golfe de Gênes (Italie) 

M4 :baie d'Aighero (Sar.Ital.) 

M5 :cap Cullera (Espagne) 

M6 : estuaire de Castropol(Esp.) 

M7 :cap de Land's End (Angl.) 

M8 ;côte de La Haye (Hollande) 

M9 :cap Camarat (Fr.) 

MlO:côte d'Hospitalet(Esp.) 

Mil:côte de Lianes (Espagne) 

Ml2:pointe St Mathieu (Fr*) 
M13:Mcrlimont-plage (Fr.) 

Ml4:golfe d*Aigues Mortes(Fr*) 
Ml5:pointe de l'Herbaudière(Fr*) 


Ml6:côto de Le Pouldu (France) 
M17:côto de Blankenberg(Hollande) 
Ml8;cap de Santapola (Espagne) 

Ml9:côte de Tanger (Maroc) 

M20;estuaire du Tinto (Espagne) 
M21: estuaire du Tage (Portugal) 
M22:côte de Vieira (Portugal) 
M23:Ria de Arosa (Espagne) 

M24jC ontis-plage(Mimizan sud-Fr.) 

51 :Monte-Rosa(Pte Dufcur-Alpes) 

52 :Matagrande(Burgos-Espagne) 

53 rlncudine (Corse-Fr.) 

54 :Schauinsland(Forêt Noire-KFA) 

55 :Rechenpnss (Alpes) 

56 :Mndrona (Espagne) 

57 :Brennerpass (Alpes) 


Nou voici donc confrontés à un vaste réseau géodésique, comprenant 39 points 
dont 5 seulement sont connus en tant que sites d'atterrissages. 

Les autres étant ce que nous avons appelés, des points-repères naturels* 

Ce réseau, aux dimensions du continent, n'est qu'une partie de ce qu'il 
reste à mettre en lumière et qu'il n'a pas été possible d'exposer ici, faute 
de temps pour l'étudier à fond au préalable. 

Que faire maintenant, pour essayer de démontrer la réalité d'une interven¬ 
tion extérieure? Trois possibilités s'offrent à nous: 
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1°. FAIRE UNE SIMULATION 

Disons tout do suite que pour qu'elle soit valable, il ne suffit pas de par¬ 
tir simplement de 5 pointa jetés au hasard, mais de 19 points qui devront 
Être numérotés dans l'ordre de leur apparition. 

Ensuite, il faudra ne retenir que les numéros 1-5-9-15 et 19. 

Logiquement il faudrait encore faire intervenir 5 autres conditions, car 1' 
ensemble des 19 observations présente encore 5 autres particularités. 

Mais comme à vue de nez, il semble exclu que le résultat de cette simulation 
puisse pencher en faveur du. hasard, il sera toujours temps d'en faire état 
si cela s'avérait nécessaire. 

En tout état de cause, meme si nous obtenons le môme résultat que pour l'iso- 
célie, cela ne nous avancera guère. 

2°- RELEVER LES SIMILITUDES entre figures géodésiques terrestres et supposées 
extra-terrestres. 

La géodésie classique appelée "géedési* géométrique" procède principalement 
par chaînes triangulées rectilinéaires. 

Parfois celles-ci sont polygonales, c'est-à-dire refermées ou repliées sur 
elles-mêmes, ce qui les rend "indéformables" (comme une charpente). 

Ci est la première similitude, bien que cela se passe à des échelles totale¬ 
ment différentes. 


Comme nous l'avons vu au début de cet exposé, la géodésie classique essaye 
d'utiliser, dans la mesure du possible, "des triangles tous équilatéraux et 
de mêmes dimensions", c.à.d'. des figures quasi-régulières: c'est la deuxième 
similitude. 

Peut-être arriverons-nous à prouver que les figures faisant partie du réseau 
à nos visiteurs, ont un caractère quasi-régulier, beaucoup plus accentué que 
celles que nous employons nous même. 


La troisième similitude concerne l'emploi des "mêmes dimensions" pour les 
différentes figures et lorsque les dimensions ne sont pas identiques, elles 
sont reliées entre-elles par la raison "r^VÜT. 

Essayons de cerner au plus près la dimension de la géodésique fondamentale 
à laquelle nous avons attribué la valeur (1+V5~). 

Pour ce faire relevons les coordonnées des sites d’atterrissages incriminés. 


SITE LIEU 
1 Mouriéras 
5 Perpignan 
9 Bressuire 
15 Clamecy 
19 Vezenay 


Vall ée 

-1„926;45.6i6 
-2.904 ; 42,687 
+0.442;46.834 
-5.519;47.46i 
- 6 . 511 ;46.800 


F ume ux 

-2.908;42.692 

+ 0 . 506 . 46-855 

-3*52?;47 462 
-6.286 ; 46.770 


; Gille 

4 P ' r 

f 

(-2.921;42.697 
j+0,512;46.842 
[-3.540; 47 ,.464 
| _6.312;46.806 


: var. C a shcl 

j-l.926j45.6l6 

!-2.902;42.702 

l+o.509;46,841 

j-3.525;47.449 

|-6.323;46.809 

* 


Le calcul des dimensions de la géodésique fondamentale, dont les résultats 
vont suivre, a été réalisé avec un programme de navigation suivant un grand 
arc de cercle, à l'aide d'uno calculatrice SR-56 programmable de Texas-Inst, 

Le calcul des longueurs correspondantes donne ceci (on km): 




Vallée 

Fumoux 

Gille 

van Casbel 

a: 

5-9 

530.96 

533.25 

534.19 

532.73 

bs 

5-15 

532.67 

532.23 

531.92 

529.74 

c : 

5-19 

530.14 

525*67 

530.35 

530.10 

d: 

9-15 

3C7.31 

312.31 

315.86 

312.24 

e: 

15-19 

223.47 

222.62 

14 

221.92 

223.15 


» 













(d+e)=f: 9-15-19 

530.78 

534.93 

535.76 

535.39 

(a+b+c+f)/4: 

531.14 

531.52 

533.06 

531.10 

Fourchette: 

2.53 

9.26 

5.41 

5.64 

( d/e ) • ( d/e ) : 

1.8911 

1.9680 

2.0002 

1.9576 


On aurait pu s'attendre à ce que les résultats do la dernière colonne 
soient plus probants que les autres, vu que les coordonnées ont été relevées 
à l'aide do cartes topographiques au 1 / 25000 . 

Tentons une explication: 

-si s'exhiber devant un observateur {ce qui semble avoir fait partie du pro¬ 
gramme) n'était pas possible sur le lieu d'implantation du point géodésiquo, 
il a bien fallu que l'ufonaute aille faire son numéro là ou il y en avait 
un. 

3°- IDE NTIFIE R LES BALISES-BEPONDEUSES 

(a defaut de pouvoir identifier les OVNI); car a quoi servirait un réseau 
géodésiquo sans repères? Mais que chercher? 

A coup sûr une source do rayonnement émettant probablement en dehors du 
spectre visible, soit on permanence, soit sur appel. 

Cola peut aller du simple circuit oscillant à très faible écrêtement, on 
passant par 1'infra-rouge, jusqu'à une source Gamma. 

Nous savons par ailleurs, qu'il existe bon nombre d'observations au sol 
avec traces, laissant penser que la structure chimique du sol a été modifiée. 
On peut imaginer autant de surfaces do quelques dizaines de mètres carrés, 
qu'il y a de points géodésiques qui, observés à partir de l'espace proche 
avec un appareillage approprié, peuvent être détectés sans ambiguïté par 
nos visiteurs et leur servir de bornes géodésiques (à eux et/ou à ceux qui 
les découvrent). 


Car n'oublions pas le "gabarit de mesure" do la figure 1; il semble peu 
vraisemblable qu'il serve aux organisateurs eux-mêmes, puisqu'ils le con¬ 
naissent. 

Il est donc destiné à quoiqu'un d'autre. Sommes-nous ces destinataires, ou 
sont-co d'éventuels ufonautos d'une autre origine? 

Dans ce cas, il servirait de "clé" pour la "carte de visite" que représen¬ 
terait alors le réseau tout entier. 


GEODESIENS VOUS AVEZ LA PAROLE 


Et si nous ne trouvons rien? direz-vous; eh bien,il vous restera toujours la 
ressource do repasser le flambeau aux mathématiciens. 

Mais redonnons la parole à Julie Weverbergh pour conclure: toujours dans 
"Remarques préliminaires sur la structure du phénomène UFONAUTE" cité au 
début de cet exposé. Il écrivait: 

-"...Toute manifestation UFO me semble être une lettre d'un alphabet appar¬ 
tenant à une langue que nous ne pouvons comprendre. 

De la même manière qu'une lettre ou un mot à lui seul no signifie rien, 
jusqu'à ce que les "relations" entre eux permettent de saisir la communica¬ 
tion, le langage. 

Toute manifestation *F 0 prise isolément pourrait être une "lettre" ou com¬ 
posante d'une lettre... Le langage utilisé que cache le phénomène no paraît 
de nature mathématique, le message lui-même est formé de symboles mathéma¬ 
tiques". _ wtw _ 
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L'ED ITION à COM PTE d'AWTEUR Pour éditer soi-même: livres, brochures, 
plaquettes, albums ou cartes postales, pdiotos, etc. Brochure illus¬ 
trées 44 pages 21 x 29,7. Franco 35 F à FACETTES BP15 95220 HERBLAY 
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L' ETRANGETE DD PHENOMENE UFO 


L’accumulation des incidents et phénomènes aérions rapportés do par le monde 
ne peut, à elle seule, donner une vision exacte dos choses. 

Un groupe de lumières effectuant un ballet dans un ciel limpide, un globe 
scintillant traversant le firmament ne peuvent, en fin do compte, permettre 
d'aboutir à un début d'explication do ce que sont les OVNI. 

Les objets aériens non identifiés sont donc légions et tenant compte du nom¬ 
bre sans cosse croissant d'objets artificiels lancés par l'Homme dans l’en¬ 
vironnement terrestre, les analyses no sont rendues que plus difficiles. 

Plus terre-à-terre sont les descriptions d'appareils et d'êtres vus au sol. 
Incidents pour lesquels les témoins donnent non seulement quantité de dé¬ 
tails et d'estimations, maie dans lesquels le scientifique et tout esprit 
rationnel s'étonnent d'y trouver un certain sensationnel* une sorte do S.F. 
l'influence du film de Spielberg. Et pourtant... 

Et pourtant lorsque l'on lit attentivement les récits de ces rencontres rap¬ 
prochées, comme le lecteur les trouvera dans les bulletins ufologiqucs, on 
a.rrive à se demander si on fin do compte tout ceci n'est que du sensation¬ 
nel et rien que du sensationnel avec lequel le ou les témoins croient trou¬ 
ver une certaine publicité dans la presse. 

Ne faudrait-il pas donner à tout ceci le terne d'étrange? Los comportements 
do cos forme;? mouvantes que relèvent les témoins se situent aux confins du 
réel et.de 1'incompréhensible. L'Homme possède-t-il un cerveau, une intel¬ 
ligence capables do tout pouvoir comprendre? 

Nous voyons on effet des "Stress»', des "appareils au sol". Avec notre opti¬ 
que des choses, notre vision actuelle nous nous trouvons obligés do décrire 
tout ceci en termes qui définissent l'indice d'étrangeté. 

Comment interpréter tout coci sans aller trop loin dans la spéculation? 
Peut-on forcer notre réalité actuelle? 

L'étude dc-s rencontres rapprochées et surtout celle dos formes mouvantes 
rapportées, cos entités invincibles, parfois semblables à dos "dieux", sont 
elles des fantômes de notre imagination? 

Los descriptions données par les témoins no sont pas analogues à celles que 
l'on pourraient retirer de rêves ou d'hallucinations. 

Il y a cet "autre chose", cotte sorte "d'intelligence" qui semble pondant 
un court instant do notre vie, manipuler toute notre personne et qui, pour 
certains de nous,en fora dos personnes des plus douteuses. 

Jacques BON/iBOT 

GESAG/Belgique 

• ÛOOQOÇOOwOOOOOOÛÛÔOOOOOWOOGOO 0,0 OlOOOûOOÛOCOOOÛOÛOOOOOUÛÛiJûgOÜJOO'OOOOOOOOOO 
OGQOOOOOSûOOOOOOCOûOOûOOOOOOaodoOOQOCiaoullèOOOOGOCOOOOOOOOdOOOOOOOOOOOOOOOO 

EN DOUCEUR SUR VENUS 


Après un périple cosmique de quatre mois, la sonde sovictinuo Venera-13, 
s’est séparée de son appareil de descente qui a effectué un atterrissage en 
douceur sur la planète Vénus. 

Lancée le 30 octobre 19Ô1, la sonde a parcouru plus de 300 millions de km. 
Son appareil de descente a effectué son trajet vers la surface do Vénus à 
une vitesse de 11,2 km/socondo. L'équipement dont il a été doté, a permis 
la prise de vues panoramiques do la surface do la planète, dont une partie 
pour la première fois en couleurs. 
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Le surnaturel 
face à la science 

Réf.: "R.L." 07.03.1982/ Archives CFRU 

Le monde possède quatre dimensions, trois 
spatiales et une temporelle. Notre science nous 
enseigne et traite de ce monde. Elle ne prend 
pas cependant en considération l’éventualité 
d'une cinquième... et d’une sixième dimension. 

Plus grave, les hommes n’utilisent leur cerveau, 
cet immense ordinateur, qu’à un infime degré 
de ses possibilités. Pourquoi ? 


La question n'est pas nou- 
velle. Chacun d’entre nous 
s'est étonné de phénomènes, 
qualifiés de paranormaux, sou¬ 
vent tournés en dérision pai 
certains savants, plus préoccu¬ 
pes de leur notoriété et de leur 
carrière que de vérité. 

Les faits sont là, indéniables. 
Ils sont étranges, celles, mais 
doivent surtout nous pousser à 
la reflexion. 

C’est d’ailleurs ce à quoi 
nous invite Colin Wilson dans 
son dernier ouvrage «Mystè¬ 
res > ou « Le surnaturel face à la 
science.) (Albin Michel). 

La «liberté 
intérieure » 

En vérité, Colin Wilson nous 
interpelle. Sa démonstiation 
surprend. Elle n'en demeure 
pas moins particulièrement in¬ 
téressante puisqu’il s’agit d'ap¬ 
porter de nouveaux éléments 
qui doivent nous permettre - 
peut être - de mieux compren¬ 
dre le monde qui nous entoure 
et de nous y situer. 

Au centre de cette démons¬ 
tration, l’homme Dans ce qu'il 
a de positif: ses énormes 
moyens et de négatif: sa passi¬ 
vité, ses ignorances. 

Cet homme, vieux de trois 
millions d’années, qui se 
cemplail à vivre au jour le jour 
sans utiliser les incroyables 
pouvoirs qu’il détient. Albert 
Einstein disait que le temps 
doit être la quatrième dimen¬ 
sion. Wilson croit que la cin¬ 
quième dimension existe. Il 
rejoint en cela John Bonnet 
qui. dans son autobiographie 
« Witness» (Témoignage) écrit 
notamment: «(...) La cin¬ 
quième dimension doit être 
aussi réelle que l'espace et le 
temps que nous connaissons. 
Mais le degré supplémentaire 
de liberté qu’offre cette cin¬ 
quième dimension ouvre tou¬ 
tes sortes de possibilités. Elle 
signifie que le temps lui-même 
n'est pas unique et que, s'il y 


a plus d’un temps, il y a plus 
d'un futur. S'il y a pluséun 
temps, il est passible de choi¬ 
sir entre eux. Il peut y «voir 
dans chaque série temporelle 
une causalité précise, mai* en 
passant d'une série à une au¬ 
tre, nous pouvons être libres. 
C'est comme un usager du 
chemin de fer ; aussi long¬ 
temps qu'il reste dans un 
train, sa destination est pré¬ 
vue. Mais 11 peut prendre une 
correspondance et décider 
ainsi de sa destination». 

La sixième dimension, quant 
à elle', requiert un raisonne¬ 
ment beaucoup plus poussé 
pour tenter de la «palper», La 
notion en est particulièrement 
abstraite puisqu'il s’agit, en ré¬ 
sumé, de «regarder d’en haut» 
sa propie liberté. En fait, se dé¬ 
tacher totalement de l’univers 
ambiant, de l’univers matériel, 
pour prendre en charge son 
destin et influer à chaque ins¬ 
tant pour celui-ci parvenant 
ainsi à la liberté. 

Des dizaines 
de « moi » 

Le lecteur trouvera vraisem¬ 
blablement ce raisonnement 
assez ardu. Il est nécessaire ce¬ 
pendant de l'admettre comme 
hypothèse de travail si l’on 
veut profiter pleinement de 
l’ouvrage de Wilson et des ex¬ 
périences qui y sont décrites. 
La clé pour pénétrer le monde 
paranormal où il pous invite 
réside bien, à mon sens, dans 
la théorie de la cinquième et de 
la sixième dimensions. 

Peut-on, dès lor§ considérer 
que l’homme n'est, au¬ 
jourd’hui qu'un pygmée inca¬ 
pable de se détacher par peur, 
par paresse ou tout simple¬ 
ment par ignorance, de son 
état de robot programmé, ou, 
plus crûment de son état végé¬ 
tatif? Wilson n’est pas loin de 
le penser. Il veut pourtant res¬ 
ter optimiste. Rien, semble-t-il*, 
n'est perdu. Ses recherches* 
ses' expériences personnelles 
poussées à une limite extrême 
lui permettent d’espérer un dé¬ 


but de «régénération» de l'in¬ 
dividu à condition qu'il ne 
se situe plus uniquement au 
seul niveau d'un être «maté¬ 
riel» mais bien qu’il prenne en 
considération, ce que d’ail¬ 
leurs chacun d'entie nous res¬ 
sent, même s’il ne veut pas 
se l’avouer, l'importance de 
son inconscient. Un «outil» 
qu’il connaît très mal et. par 
conséquent, qu'il ne sait pas 
utiliser. 

Nous pénétrons ici dans le 
monde cher à Sigmund 
Freund. à Cari Jung et surtout 
à GurdjieHqui prétend, notam¬ 
ment, que nous possédons des 
dizaines de «moi ». 

Wilson, pour sa part, dans 
un chapitre très intéressant in¬ 
titulé «Combien y a-t-il de 
«moi»? développe à l’aide 
d’exemple précis, la théorie de 
l’échelle des moi, basée sur les 
travaux du Dr Pierre Janet qui 
distingue neuf niveaux de 
conscience chez les êtres vi¬ 
vants. 

Le premier niveau était 
le niveau réflexe (bébé qui 
vient de naître) et le neuvième 
celui du «niveau progressif» 
dans lequel on «pense par plai¬ 
sir». 

Wilson parvient à cette 
conclusion : «Nous pouvons 
imaginer l'être humain 
comme un petit jardin conte¬ 
nant un certain nombre de 
graines placées à des profon¬ 
deurs différentes. Si tout va 
bien, et que l'être humain s'ef¬ 
force de réaliser se» potentia¬ 
lités, alors les «graines» 
s'éveillent l'une après l'autre 
et s’intégrent normalement à 
celles qui ont déjà commencé 
de germer. Mais, si l'être hu¬ 
main se trouve brutalement 
plongé dans un profond état 
de décmiregement et refuse de 
grimper «l'naralier» de Janet, 
la personnalité tout entière de¬ 
vient statique. Les graines ger¬ 
ment, produisent quelques 
bourgeons, puis se figent». 

Les décors, si l’on peut dire, 
sont plantés et. tout au long 
des 450 pages de l’ouvrage, le 
lecteur sera tour à tour 


confronté à des phenomenes 
«étranges» comme ceux 
concernant la radiesthésie, la 
magie, l'alchimie, le dédouble¬ 
ment de la personnalité, mais 
aussi les fantômes et la facilité 
X. 

Un ensemble de phénomè¬ 
nes qui ont été étudiés par Pa¬ 
racelse ou encore par Giordano 
Bruno, magicien de la Renais¬ 
sance. Plus près de nous, les 
expériences d'Uri Geller ne 
manquent ceites pas d’intérêt. 

Mais, elles ont été largement 
cçntroversées. Sans doute 
parce qu’elles ont choqué no¬ 
tre entendement. Alors.,, La 
«recherche de la faculté X», 
pour ma part, me semble très 
intéressante, Laissons l’auteur 
s'expliquer à ce sujet : «Le pro¬ 
blème fondamental de la 
conscience humaine est son 
étroitesse. Dès que je me ré¬ 
veille le matin, me principale 
occupation consiste à observer 
ce qui se passe devant mon 
nez. Ce n'est pas cela, la 
conscience. Un chien pourrait 
faire de même. Mes vrais 
éclairs de conscience se pro¬ 
duisent dans ces instante d'in¬ 
tensité profonde et de relaxa¬ 
tion où tout est transcendé, 

Il est difficile de décrire ce 
qui se passe alors. Tout semble 
devenir plus profond et plus 
riche. Si, dans un tel état, vous 
lisez un poème ou écoutez de 
la musique, vous y prenez un 
plaisir sensuel qui fait vibrer 
votre corps de haut en bas. 
C'est ce que j'appelle la faculté 
«X». 

La conscience 
est la liberté 

11 n'est évidemment pas pos¬ 
sible. ici, de résumer un ou¬ 
vrage aussi dense que celui 
de Colin Wilson. Ce serait tra¬ 
hir l’auteur. Il s'agit d'un 
énorme travail de recherche, 
d’expériences personnelles. 

Les références sont nombreu¬ 
ses et serieuses. C’est à n’en 
pas douter, l’une des meilleu¬ 
res synthèses produites à ce 
jour concernant les manifesta¬ 
tions parapsychologiques. 
Chacun, bien entendu, tirera 
son propre jugement Les in¬ 
terrogations existent, elles sont 
en nombre suffisant pour 
qu'une réflexion individuelle 
sérieuse puisse découler d’une 
telle lecture. 

Il n’en demeure pas moins 
que le livre de Colin Wilson 
s’adresse, il faut en être 
conscient, à une frange de pas¬ 
sionnés. «Mystères» reste un 
instrument de travail très utile 
et bien qu'il se lise très agréa¬ 
blement. il apparaît d’un abord 
délicat pour un «non-initiés». 

Ceux qui, par contre, s’inté¬ 
ressent au sujet et désirent pos¬ 
séder un ouvrage très docu¬ 
menté sur les phénomèmes 
paranormaux ne seront pas dé¬ 
çus. 

Gérard Delille. 
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Les OVNI ont lue qüolre fois ou Brésil 


EPUIS cette malheureuse aven¬ 
ture, un climat de panique règne 
dans la région », déclare Geraldo 
dos Santos Magela, le chef de la 
police de Parnarama, une petite ville du Brésil de 
quelque trois mille habitants. 

« C’est vrai, renchérit le maire, Mancel Barros, tout 
le monde est effrayé. Dès que la nuit tombe, chacun 
se calfeutre chez soi. Et, pour rien au monde, on ne 
s'éloignerait le soir dans la campagne environnante. » 
Ce qui a provoqué cette psychose, c'est la mort 
énigmatique de quatre hommes, tués par un OVNI. 
Tout a commencé le 17 octobre dernier^quand 
Ribamar Ferreira et son ami Abel Boro allèrent à la 
chasse nocturne, comme ils en avaient l’habitude. 
Parvenus sur un lieu de passage du gibier, ils 
grimpèrent chacun sur la branche basse d'un arbre et 
l’affût commença. * 

« Soudain, raconte Ribamar Ferreira, nous vîmes 
se déplacer dans le ciel ce que nous prîmes tout 
d'abord pour une étoile fiiante. Mais cette lueur grossit 
de plus en plus et nous distinguâmes un engin ayant 
sensiblement la forme d’un pneu de camion d’où 
partait un rayon lumineux. Tout, autour de nous, était 
illuminé comme en plein jour. '• 

« Affolé, je me laissai tomber sur le sol et je vis le 
faisceau lumineux se poser sur Abel qui tremblait de 
peur. Soudain, il se mit à pousser des cris stridents et 
son corps se mit à scintiller. Je pris alors mes jambes 
à mon cou. Le lendemain matin, je suis allé voir chez 
Abel s'il était revenu, mais sa famille ne l’avait pas 

VU. » ~ ‘ I \ 

£« Nous nous sommes rendus à l’endroit où l’engin 
volant nous était apparu et nous avons trouvé le corps 
de mon malheureux camarade. Il était mort et d’une 
pâleur effrayante. Son corps avait été vidé de son 
sang, comme s’il avait été la proie d’un gigantesque 
vampire!» >* v ’ K" 

* L’affaire n’avait pas encore été ébruitée que, le 19 
octobre, deux autres habitants de la région, Anastado 
Barbosa et Raimondo Souza, décidèrent à leur tour 
d’aller chasser. Alors qu’ils traversaient un bols, ils 
entendirent un bruit au-dessus d’eux et, levant la tête, 
ils aperçurent une forme noire, immobile en l’air 
comme un hélicoptère, à quelques mètres au-dessus 
de la cime des arbres. Puis un faisceau lumineux 
sortit de l’engin et balaya le sol autour d’eux. 

Les deux compagnons prirent leurs jambes à leur 
cou. Soudain, Raimondo Souza trébucha contre une 
souche et s’étala de tout son long. Anastacio Barbosa 
vit alors avec l’effroi que l’on devine le faisceau 
lumineux se rapprocher lentement et venir baigner le 
corps de son camarade. L’abandonnant à son sort, il 
courut d’une traite jusque chez lui. ••, * v 

Le lendemain matin, le corps sans vie de Raimondo 
fut découvert là où Anastacio l'avait laissé. Et 
complètement exsangue, exactement comme Abel 
Boro deux jours auparavant. .' 

Peu après, deux autres habitants de la région 
devaient perdre la vie dans des circonstances analo¬ 
gues. Un certain Dionizio General travaillait au 


sommet d'une colline quand il fut illuminé par le 
pinceau de lumière d’un phare sortant d’un OVNI qui 
était arrivé au-dessus de lui sans qu'il l’entendît. Sous 
l’effet d’un choc, comme s’il avait été atteint par la 
foudre, il fut projeté à terre et dégringola jusqu’au bas 
de la colline. Il eut la force de rentrer chez lut, mais 
dans un état de démence incompréhensible et, trois 
jours plus tard, il mourait sans qu’on puisse rien faire. 

La quatrième victime fut atteinte au cours d’une 



* La mort d'A. Boro selon un dessin du National Enqulrer. 
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partie de chasse, comme Abel Boro et Raimondo 
Souza. L’homme qui l'accompagnait et qui sortit 
indemne de la rencontre, un certain José Virginio dos 
Santos, fit face à la menace et tira cinq coups de feu 
sur l'engin, mais sans dommage apparent. 

' La police de Parnarama est persuadée de la réalité 
de ces affaires. D’autant plus que les témoins ont été 
longuement interrogés et n’ont pas varié dans leurs 
déclarations. De plus, dès que la nouvelle de ces 
fatales rencontres rapprochées fut connue aux Etats- 
Unis, des ufologues vinrent enquêter sans rien trouver 
qui pourrait accréditer la thèse d’un canula r . 

Charles McQuinston, inventeur d’un détecteur de 
mensonges perfectionné, le Psychological Stress 
Evaluator, a même soumis à son appareil Ribamar 
Ferreira. • Il n’y a pour moi aucun doute, a-t-il déclaré 
après cette expérience, Ferreira dit la vérité. S’il était 
un simulateur, à chaque mensonge il aurait au moins 
un léger stress auquel réagirait mon détecteur. » 

Ofc) "NOSTRAn/tt^l^ Jacques BORG 
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LE DOSSIER UFO ET L'IMPLICATION OFFICIELLE DU F.B.I. (II) 


par lo Dr» BrUco S.MACCABEE 


En supposant que la motivation initiale, la peur d'une tentative de sub¬ 
version, ait pu s'effacer avec le temps, on aurait compris à la rigueur, 
que le F.B.I. puisse poursuivre encore ses recherches durant les cinq années 
suivantes, à condition qu'il soit capable de prouver que les rapports d'ob¬ 
servations d'OVNI concernassent une ingérence soviétique quelconque» 

Mais deux mois seulement après avoir commencé ses investigations, le F.B.I. 
abandonna son intervention officielle» 

La raison qui explique ce singulier revirement sera développée un pou plus 
loin, et sera accompagnée de plusieurs relations d'observations très inté¬ 
ressantes» D'après lo Général Schulgen, lo F.B.I. aurait mené des investi¬ 
gations , principalement sur des rapports dans lesquels il était question de 
quincaillerie récupérées. 

Lorsque lo F.B.I. cessa d'intervenir, il était déjà évident quo tous les cas 
qui lui avaient été soumis, comportaient la découverte d'objets ayant servi 
de-base à des canulars. 

Par conséquent, tout laisse penser que le F.B.I. n'enquêta que sur des cas 
"bidons"» Pourtant, si on se réfère aux directives officielles do Mt.Hoover, 
il est bien précisé aux agents du F.B.I» d'investiguer tous les rapports d' 
observations. Comme nous le verrons plus loin, la tentative de l'Air Force 
de limiter les recherches du F.B.I. à certains incidents d'un type bien 
précis, aboutit à un "scandale" intérieur au soin des Services des Rensei¬ 
gnements, qui fut suivi rapidement par la décision du F.B.I. do mettre un 
terme à son intervention officielle. 

L'entretien de S.A. avec lo Général Schulgon démontre do la part des Servi¬ 
ces do Renseignements de l'A.A.F., un intérêt considérable pour la collecte 
des rapports d'observations d'OVNI. De plus, il est raanifesto que l'Air 
Force sentit que quelque chose de réel était observé. 

L>A.A»F• avait même envisagé la possibilité pour que ces objets volants 
soient dos "phénomènes célestes"» 

D'autre part, il est particulièrement intéressant d'apprendre que le Général 
Schulgen lui-même, interrogea un pilote de l'Air Corps, lequel déclara même 
qu'il avait bol et bien vu un disque volant. Cet intérêt de l'Air Force 
contraste avec ses déclarations publiques faites en juillet 19^7 où il était 
question du manque de faits concrets pour justifier des recherches sérieuses 
Lo dénigrement public des observations faites par Kenneth Arnold et d'autres 
témoins moins connus mais très sérieux de cette époque est également contra¬ 
sté avec l'apparente acceptation du Général Schulgen, de la réalité du phé¬ 
nomène, surtout après le témoignage du pilote de l'Air Corps dont j'ai déjà 
parlé. 

Il apparait donc, quo depuis le début de cotte affaire, les recherches sur 
les rapports d'observations d'OVNI ont été menées à deux niveaux» 

Pour lo public, l'Air Force essayait de minimiser les observations, pendant 
qu'on coulisse l'aide d'un grand organisme d'Etat était réclamée, afin de 
cerner la nature du phénomène» 

Los recherches sur les OVNI étant couvertes par le sceau du secret,les 
documents internes s'y afférant, classifiés, il n'est pas surprenant de voir 
tous les enquêteurs privés, en 1950, conclure que l'Air Force dissimulait 
des preuves et commençait à avoir recours à un système de déclarations pu¬ 
bliques destiné à "noyer le poisson" (et plus tard, "monter" le Project 
Bluo Book). 

Bien qu'il n'y ait pas la moindre indication dans les dossiers du F.B.I. 
(tout du moins dans la partie que j'ai reçue de cet organisme) établissant 
de façon formelle que l'Air Force ait eu réellement dos preuves indiscuta¬ 
bles (sauf un cas d'OVNI écrasé au sol), il est clair qu'il y eût des 
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rapports impliquant du personnel militaire, rapports si détaillés qu'on a 
le choix entre deux seules possibilités : 

- ou il s'agit d'un phénomène réel inconnu (probablement un type d'appareil 
aérien), 

- ou les témoins furent victimes pendant leur service, d'une interférence 
mentale temporaire. 

Il me semble que la répugnance 'à accepter la seconde explication dos disques 
volants se dégageait dos dernières recherches entreprises par l'Air Force. 

Ainsi donc, le 31 juillet 19^7, le F.B.I. fut officiellement impliqué dans 
l'affaire des OVNI, et ses agents reçurent l'ordre de porter tous leurs ef¬ 
forts sur les rapports qui seraient soumis à leur attention. 

Le Bureau Central à Washington D.C., commença alors à amasser un nombre très 
important d'éléments sur des observations alléguées d'engins volants incon¬ 
nus. Ceci semblerait être une situation idéale pour une organisation char¬ 
gée de ce genre d'investigations, sachant qu'elle no demandait pas mieux 
que de comprendre exactement ce qui se passait. Et pourtant, 2 r.iois plus 
tard seulement le F.B.I* "reprit ses billes" et rentra dans le rang. 

Pour bien saisir les raisons qui motivèrent cette cessation d’activités, il 
est indispensable de voir de plus près, le genre de rapports sur lesquels 
les agents du F.B.I. furent. ISchés. 

Au moment où le Général Schulgon contacta le F.B.I., le 10 juillet 1947, 
celui-ci était en possession d'une collection consistante de coupures do 
presse et de messages télétypes (tous relatifs à dos observations d'OVNI 
bien entendu). 

Le premier message reçu par télétype à ce sujet était plutôt bref et on y li¬ 
sait ceci: 

-» Environ 12 soi-disant disques volants sont passés au-dessus de Darlington 
(Sud-Caroline) à I7h30 approximativement ce jour. Veuillez nous aviser si 
i'vous désirez des détails supplémentaires" (Doc.du FBI onregistr.le 6-7-47) 

Deux autres messages télétypés furent reçus le 10 juillet, bien plus précis, 
nais ils faisaient allusion à un coup monté, dans le genre de canulars qui 
furent faits durant la première période d'observations d'OVNI. 

Le 7 juillet 194? un rapport fut enregistré On provenance de Shrevoport(Loui¬ 
siane), et était relatif à un objet "nade in USA", selon les propres termes 
de la dépêche, lequel était une sorte de disque qui aurait atterri et se 
serait mis à émettre une épaisse fumée. L'engin, lorsqu'il fut récupéré, 
s'avéra n'être qu'un bricolage de feuille d'aluisiinium mises on forme ronde 
faisant 36 cm de diamètre environ, et surmonté do bobines maintenues par 
du fil de fer. 

A 1'époque où le F.B.I. accepta d'enquêter sur les témoins (le 24-7-194?), 
les dossiers contenaient plusieurs rapports dont la plupart étaient mani-. 
festement 1 des canulars. 

Seuls, 3 cas pouvaient être considérés comme valables. Ces rapports seront 
repris un peu plus loin. Les 'autres rapports concernaient des canulars, et 
■parmi ■ eux, il y avait - un compte rendu en provenance de Twin Falls (Idaho), 
au sujet d'un objet en forme de dôme, pourvu de fils et de tiges évoquant 
des moyens radio qui n'en étaient pas. Il faisait environ 67 cm de diamètre 
et apparemment les fils de fer semblaient avoir subi l'action du feu. 

Do plus, on aurait dit que doc pièces manquaient! Ce "disque" fut signalé 
par une femme qui prétendit avoir eu son attention attirée par un bruit 
comparé au choc d'une collision. 

Les trois bons rapports des dossiers du F.B.I. à l'époque où le Général 
Schulgon obtint la réponse favorable de cet organisme, venaient tous de 1' 

A.A.F. et concernait pour le premier: 


20 


I» 


- Deux météorologistes de Virginie qui écrivirent ceci: 

••Nous avons longuement hésité- avant d'effectuer ce rapport, à cause du scep¬ 
ticisme considérable existant dans le pays au sujet des disques volants# 
Notre observation est relative à ce type de phénomène, que nous avons vu 
évoluer à proximité d'un do nos ballons sondes”. 

Le rapport décrit quelques observations dont celle-ci: 

-"M # ,.(non effacé) a observé cet étrange disque métallique à trois reprises, 
à l'aide d'un théodolite alors qu'il faisait une observation de ballon sonde 
durant les 6 derniers mois. Mademoiselle Baron (nom omis d'Stre biffé) a 
signalé l'avoir observé une fois également. Le rapport do Mlle Baron concor¬ 
de avec celui do M..., sauf sur un point: la couleur de l'objet, gris métal¬ 
lique mat pour Mlle Baron. M... fit sa dernière observation on avril 1947 
(souligné sur le document original), lors de l'observation du ballon-sonde. 
n °1100E quand celui-ci fut à environ 15*000 pieds(4500m ). 

Le disque suivit le ballon pendant 15 secondes, se déplaçant apparemment 
sur un plan do vol d'est en ouest, assez loin au nord de la station de mété¬ 
orologie. L'objet semblait fait d'un métal ressemblant au chrome, on forme 
d'ellipse, à fond plat et au-dessus arrondi en dôme. Le disque apparut tout 
d'abord sous le ballon et était beaucoup plus grand que le caisson d’instru¬ 
ments de mesure, suspendu sous le ballon. Miss Baron aperçut le disque alors 
que son ballon-sonde se trouvait à environ 27 000 pieds (plus do 7 OOOn)',' 

Ce rapport parvint au F.B.I. le 22 juillet 1947. C'est un des plus remarqua¬ 
bles rapports faits avant celui, mondialement connu, de Kenneth Arnold, dont 
la crédibilité est de très haut niveau. 

En dehors du fait que cos observations précèdent celle d'Arnold, on est frap¬ 
pé par les descriptions détaillées faites par des météorologistes confirmés 
et parfaitement rompus à ce genre d'exercice, à l'aide d'instruments conçus 
spécialement pour l'observation d'objets se déplaçant dans le ciel. 

Avec le recul du temps, nous pourrions être également étonnés en relevant 
le caractère amusant qui ressort de ces rapports où il est question "du" 
disque, de "ce" disque, comme s'il n'y avait qu'un seul engin de ce type qui 
aurait été observé à plusieurs occasions. 

Los second et troisième rapports considérés comme valables qui se trouvaient 
dans les dossiers du F.B.I. au 24 juillet 1947, concernent tous deux des 
observations faites dans le ciel du Wisconsin. Ils prennent place à la date 
du 7 juillet, le premier à 11h45, l'autre à l4h50. 

Dans les deux cas, il y a deux témoins, dont un capitaine de l'Air Force 
pour le 2®. Lo compte rendu de l'observation de 11h45, est le suivant: 

-"la soucoupe descendit verticalement et latéralement à travers une couche 
d'altocumulus, stoppa à 4.000 pieds et se mit à progresser en position hori¬ 
zontale, sur un plan de vol horizontal lui aussi, et ce, pendant un court 
moment, entre 15 et 25 secondes. Puis elle stoppa et disparut". 

Cette observation a été faite à une altitude de 800 pieds au-dessus du sol, 
tandis que la "soucoupe" fut estimée à 4.000 pieds au-dessus du niveau de 
la mer. Sa vitesse était d'environ 6.000 miles à l'heuro(soit 9.600 km/h). 

L'observation de l4h30 a été décrite ainsi: 

-"Nous avons pu suivre pendant 20 secondes et sur une distance de 22 miles, 
la progression horizontale d'un objet. Alors que le pilote avait entrepris 
de sortir son appareil photo de son étui, la "soucoupe" disparut et réap¬ 
parut approximativement 10 miles plus loin pour disparaître six secondes plus 
tard définitivement". 

Cotte observation fut faite à une altitude de 3.500 pieds au-dessus du ni¬ 
veau de la mer et la "soucoupe" fut estimée à une altitude do 1.000 pieds 
plus bas. Sa vitesse fut calculée comme étant de 5.900 km/h 1 
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Durant ccs doux observations faites le nome jour dans le mémo secteur, lo 
ciol ôtait clair avec quelques altccunulus dispersés à 6.000 pieds. 

(Toutes les observations faites avant le 24 juin 194?, sont dites "Pre- 
Arnold", par les spécialistes américains). 

Ces deux rapports furent envoyés au Haut Ccranandcraont de l'Air Force à la 
base aérienne de Bolling A.FoB. (D.C.-Ndt), p>ar le Civil Air Patrol du 
Wisconsin. Il n'y a aucune allusion .à une éventuelle erreur d'interprétation 
dos observateurs, ni à une possible tentative de canular. 

J'ai tenu à présenter ces trois c.as en déta.il i:our montrer ^'Uo lo F.B.I. 
possaidait des rapports qui ne pouvaient pas être expliqués par dos canulars 
à l'opoque .où fut prise la décision d'en uetur sur les comptes rendus d'ob¬ 
servation ■d'OVNI. 

Notons cependant, que le travail du F.B.I. n’était pas d'enquêter sur des 
phénomènes aérions, nais do vérifier si une subversion secrète était en 
train de se développer ou pas sur le territoire dos Etats-Unis. 

De cotte façon, nous pouvons voir que- si TOUS les rapports concernant des 
OMI avaient été: 

a)- D'évidents canulars, et/on b)- Dos mauvaises interprétations do la part 
des témoins, le F.B.I. aurait pu éventuellement conclure qu'il n'y avait 
aucune raison do poursuivre les investigations. 

Bien que si nous considérons le fait qu'il existe de BONS rapports, avec dos 
observations DETAILLEES de ce qui semble litre un appareil réel capable de 
performances de très loin supérieures aux nétres la présence de rapports 
relatifs à dos canulars peut commencer c devenir plus que suspecte! 

En effet, nous' pouvons arguer de ce fait do la façon suivante: en suppo¬ 
sant qu'un pays étranger (l'U.R.S.S. par oxGr.ple) utilise un nouveau type 
d'engin aérien au-dessus clos Etats-Unis, pour des missions d'espionnage 
quelconques, nous pouvons parfaitement imaginer ce pays étranger ESSAYANT DE 
DISSIMULER ces survols on discréditant les témoins qui font d'authentiques 
observations, par le truchement’de canulars» 

Prenons un exemple: supposons que iî. John Doo ou H.Kenneth Arnold, signal 
avoir vu un disque volant, qu'il en donne une description détaillée ou pas 
n'a aucune importance. Quelques heures pTus tard, une. autre personne décle.re 
avoir observé aussi un disque volent, tout en précisant en avoir mène trouvé 
un! Supposons en outre que l'objet découvert pemsède la mime forme générale, 
et en gros les mêmes caractéristiques que le véritable engin observé aupara¬ 
vant* nais que cette histoire d'OVNI récupéré nient qu'un canular monté de 
toutes pièces. Ainsi l'authentique témoignage de Iî.John Doo ou. do M.Kenneth 
se trouve discrédité, et les quelques appareils en forme de disque apparte¬ 
nant au pays étrange:’ peuvent "er toute quiétude*', faire dos survols du 
territoire U.S.(aussi longtemps qu'ils resteront loin des villes), sachant 
que deux qui les verront ne seront pas pris au sérieux. 


Un scénario comme celui-ci peut très bien, avoir cto envisagé par le F.B.I. 
et influencé sa décision de faire des investigations poussées, mais on au¬ 
cun cas, une éventuelle tentative de subversion ou de création d’une psy¬ 
chose dos masses, de la part d'une nation étrangère, n'a pu être établie. 
Notons au passage qi’.e beaucoup de messages télétypes adresses au Bureau 
Central du F.B.I. à Washington D.C., et do nombreux rapports d'enquêtes éta¬ 
blis après le 30 juillet 1947, portaient on or-tête dos mentions comme: 
"Secret", "Affaire X", "Sécurité Intérieure", et mène "Sabotage"! 

Il est pratiquement certain aujourd'hui que la plupart de cos canulars, pour 
ne pas dire tous, furent montés par uu ''service indéterminé" dépendant de 
l'Air Force, visant à discréditer les véritables observations par souci, 
semble-t-il, d'éviter une traumatisation des populations(NdU 1 ). 


A la fin de septembre 194?, le dossier OVNI à\\ F.B.I. contenait de nombreux 
rapports qui pouvaient être divisés en deux parties d peu près égales: les 
bons rapports et les rapports douteux. 
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X 


Beaucoup de ces rapports ont été envoyés par l'A.A.F. au F.B«I. tout sim¬ 
plement à titre d'information et sans demande d'enquête. Une autre partie 
émane de personnes ayant une solide formation technique même scientifique 
(pilotes, techniciens civils et militaires, etc...)» Il y avait même eu dès 
le début, quelqu'un de 1'A.À.F.(dont je n'ai pu avoir le nom), qui avait 
réalisé une analyse dos observations. Cette étude fut élaborée sur iB cas 
s'étant produits pas plus tard que juillet 19^7. Il avait décomposé ces ob¬ 
servations on fonction de leurs caractéristiques, afin de faire des compa¬ 
raisons, selon la date, l'heure, le lieu, le témoin (nom et fonction), ob¬ 
servation à partir du sol ou d'un appareil en vol, nombre d'objets aperçus, 
altitude, direction do vol, vitesse, distance du parcours, durée de l'obser¬ 
vation, changement de direction en cours de vol, couleur, taille, forme, 
bruits, traînées diverses, l'état des conditions météo au moment de l'inci¬ 
dent, la façon do "disparaître", et une dernière référence traitant de reaar 
ques diverses. L'analyse comprenait la copie do tous les rapports disséqués, 
mais aucune conclusion n’était tirée» Cependant, il y avait avec cette ana¬ 
lyse se trouvant dans le dossier OVNI du F.B.I. une page ne portant aucune 
signature, dans laquelle un auteur anonyme exposait ses propres conclusions. 
Elle n'était pas datée, mais le papier utilisé était le même que celui qui 
servit à rédiger les documents datés de juillet à août 19^7. Voici le texte 
on question: 

D'une étude détaillée do rapports choisis pour leur caractère d'authenticité 
et de sérieux, plusieurs conclusions ont été avancées: 

a) - Cette vague de "soucoupes volantes" n'est pas entièrement imaginaire ou 

à associer à un phénomène naturel. Quelque chose vole réellement dans 

notre environnement. 

b) - L'nbsence d'enquêtes de haut niveau(en fait: absence de demande d'en¬ 

quête do la part d'officiers de haut rang) donne encore plus de poids à 

la possibilité pour que ce soit une affaire intérieure, qui doit être 

connue du Président. 

c) - Cependant, beaucoup de choses peuvent être dites sur l'apparence physi¬ 

que do cos objets: 

1- leur surface est métallique, indiquant au moins un revêtement de métal 

2- quand une traînée est observée, elle est légèrement teintée, sorte de 
brume d'un bleu-brun, pareille à un gaz d’échappement de fusée. A l'in 
verse d'une fusée à carburant solide, une observation indique que le 
carburant (liquide) a dû être coupé, démontrant donc dans ce cas 1' 
utilisation d'un fuel quelconque. 

3- pour la forme, toutes les observations citent un objet circulaire 
voire elliptique, plat à la base, légèrement bombé sur le dessus. La 
taille est à peu de chose près celle d'un C.5^ ou d'un Constellation. 

^-quelques rapports citent 2 excroissances sises à l'arrière de l'objet 
placées de façon symétrique dans l'axe de la direction du vol. 

5- dcs formations d'objets ont été signalées, comprenant do trois à neuf 
engins, se déplaçant de façon parfaite, avec des vitesses d’environ 
300 noeuds. 

6- los disques oscillaient latéralement pendant leur vol horizontal, mou¬ 
vement pouvant être comparé à une progression en ondulations". 

Tous les précédents éléments que j'ai présentés dans cette récapitulation 
de l'implication du F.B.I. dans les affaires d'OVNI, ont pour but de donner 
une indication sur les types de rapports et le genre de renseignements qui 
furent mis à la disposition des agents de la grande agence fédérale à la 
fin septembre 19^7* Environ 60 rapports plus ou moins importants, mais n' 
ayant rien à voir avec dos canulars, et provenant soit d'enquêtes du F.B.I. 
soit de l'A.A.F. furent enregistrés à fin septembre 19^7* Furent également 
classés dans les dossiers du F.B.I. à cette date, quelques documents don¬ 
nant ; différents avis sur la situation provoquée par l'affaire des disques 
volants. 

A suivre... 


Traduction: Jean SlDER 
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OBS ERVATIONS UFOLOGIQUE S 
(Condensé de presse) 


Vend redi 31 Octobre 1980 - HODENC-EN-BRAY (Oi s ej_ 

Quittant Hodenc-on-Bray pour Beauvais, où elles travaillent à l'usine La 
Brosse et Dupont, vers 4h30 du matin, deux femmes observent une curieuse 
lumière orange grosso comme un phare. Cet OVNI les a suivit sur une dis¬ 
tance de 20 km avant de disparaitre brutalement. 

"Le Parisien Libéré" 3/11/1980 
L undi 3 N ovembre 1980 - JULLIE (Saône-et-Loire) 

Irès tôt, entre 2 h et 6 h du matin, une journaliste a observé un OVNI. 

Dans le même temps, à Montceau-les-Mines, plusieurs témoins ont vu deux 
boules lumineuses et constaté des phénomènes extraordinaires(transistor se 
mettant ert' route tout seul ; un rideau dont le système de roulement métal¬ 
lique semblait aimanté; un disjoncteur d'électricité s'enclenchait et se 
déclenchait tout seul; 2 ampoules giclaient comme des balles de leurs douil¬ 
les et un réfrigérateur fonctionnait alors que le courant était coupé). 

"N.R." 4/11/1980 


Mardi_ J1 _Novembrc 1 980 - MARSEIL LE 

Dans la soirée, un objet volant du plus beau vert, et évoluant à très grande 
vitesse du nord au sud, a survolé Marseille pour se perdre à l'horizon.. 
L'OVNI laissait un sillage variant entre le bleuâtre et le vert-jaune. 

"Le Parisien" 13/11/1980 

Mardi 11 Nove mbre 1980 PORT-VENDRE.S (Pyr énée s-Orie ntale s) 

Sur la RN 1l4, de nombreux témoins ont précisé qu'une boule.jaune, lais¬ 
sant derrière elle un sillage brillant, allant de la mer vers les Pyrénées 
a survolé la contrée à une altitude d'environ 500 mètres. 

"Le Parisien" 13/11/1980 
Mardi 11 Novembre 19 80 - BQN IFACIO ( Co rse) 

Dans la soirée, une boule de feu de dix mètres de diamètre, est passée au- 
dessus de Bonifacio. Le phénomène a duré (marante-cinq secondes. Au même 
moment, une lumière blanche de forme triangulaire, avec un centre bleu-vert 
a été vue au-dessus du golfe d'Ajaccio; elle s'est scindée en plusieurs 
morceaux avant de disparaître dans la mer. 

"Le Parisien" 13/11/1980 
Mar di 11 No vembre 1 980 BADAILH AC (Cant al) 

A La Cassalde, vers l9h, plusieurs témoins ont aperçu une énorme boule de 
feu multicolore volant à basse altitude, à faible allure et sans bruit et 
illuminant le paysage. 

"Centre Press" 24/11/1980 
Dim anche 1 6 Novemb re 1980 L ieu inconnu 

M.Pierre Thiollet, gardien à l'usine "Electronics", observa au cours d'une 
d'une ronde, à 1 h du riatin, une sorte de cigare d'un rouge éclatant, on 
mouvement ascendant d'Est en Ouest. L'objet se déplaçait assez rapidement. 

Le môme témoin avait eu la révélation de son premier OVNI, il y a 3 ans 
dans la rue Admira-Dercuau, „ N ^ „ q 9 /T 1 /i 980 
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Sa medi 22 Noyé□ br g 1 980 - CE RET (Pyrén ées-Oriental es ) 

Vers 7 h du matin au Mas d'on Fils, 6 chasseurs aperçurent pendant 10 nn 
un OVNI en forme de deni-lune de couleur blanc aluminium, qui émettait des 
lumières scintillantes. 

"Midi-Litre" 27/11/1980 

D iman c he 3 0 No vembre 1980 - ROT TERDAM (Hollande) 

Quatre policiers ont observé un objet on forme de fusée au dessus de la 
ville de Rotterdam. L'objet ôtait suivi d'une trace de condensation; il est 
demeuré silencieusement au môme endroit, dans le ciel, plusieurs minutes. 

"R.L." 2/12/1980 

Merc redi JhO Déce mbre 1 98 0 - VAL ENC E (Drô me) 

A 19 h 20, plusieurs témoins observèrent un OVNI do forme ovoïde tout illu¬ 
miné, de couleur jaunâtre. L'engin avait deux pointe vert et rouge aux ex¬ 
trémités en forme de cuillère. Ces points lumineux no clignotaient pas. 

Après s'être immobilisé pendant près de trois minutes dans le ciel, l'objet 
démarra à grande vitesse vers le nord et disparut dans la nuit. 

"La Montagne" 12 / 12 / 1980 

Mercredi 10 Décembre 1 980 - L IliOGE S (Haute-Vienne) 

Vers 18 h, trois témoins observèrent au-dessus de la ZUP de l'Aurenco, un 
OVNI de forme ovoïde ayant des points lumineux rouges, jaunes et verts. 

"La Montagne" 13/12/1980 

Mercredi 10 Décembre 1 980 - ASSAIS (Deux-Sèvres) 

Vers 20 h, quatre habitants d'Assais observèrent pendant une dizaine de 
minutes un OVNI paraissant ovni sur l'avant et arrondi sur les côtés, avec 
3 phares blancs, 1 vert et 1 rouge à l'arrière et se déplaçant à faible 
vitesse en émettant un bruit de soufflerie. 

"Nouvelle République du C.0uest"15/l2/80 
D imanche l4 Décembre 1980 - P_EKIN (Chine) 

Vers I7h30, des témoins se trouvant à des endroits différents ont pu obser¬ 
ver survolant le nord-ouest de Pékin, un OVNI soit rond, soit en forme de 
cône, émettant des signaux lumineux soit rouge et jaune, soit bleuté ou 
meme argente. rr La MontaGne „ 26 / 12/1980 

Lundi 1_5 Décembre 1980 - V«RENNE (Val-de-Mnrno ) 

A 9h30 du matin, un témoin observa, durant 4 minutes, un OVNI de forme sphé¬ 
rique, non lumineux, de couleur marron tirant sur l'orange et le rouge, 
avec en surface un relief en pointe de diamant, qui se déplaçait sans bruit. 

"Village des bords do Marne" 23/12/1980 
Mardi l 6 Déc embr e 1980 - SARCELLES (Val d'Oise ) 

Vers 11h30 du matin, une habitante observa pendant 4 minutes un OVNI rond, 
de couleur gris métal foncé avec une sorte d'antenne sur le dessus et en- 
touri d’un halo Jh«m>. . „ Lc Parisicn Litirô" 20/12/198o' 

J eudi 23 Déc emb re 19 80 - TOUR nlNE - G_IR 0 £DE 

Entre 22h07 et 22 h 10 , plusieurs centaines de personnes ont observé des 
points lumineux se déplaçant du sud-ouest vers le nord-est. 

"R.L"27/12/1980 


$ 
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S amed i 27 Déce mbre 198 0 — CORTEGA NA (Espa gne) 

Dec habitants de Cortegana, province de Huelva (sud de l'Espagne) ont ob¬ 
servé un objet de forme sphérique qui se déplaçait à grande vitesse sans 
faire de bruit, à une altitude d'environ 200 mètres. 

"R.L." 28/12/1980 

Mercredi 31 Décembre 198 0 CLUSES ( Haute -Savoie) 

A 22h15» des témoins ont observé une boule lumineuse dans le ciel venant de 
Sallanches* L'ÛVNI s'arrêta 3 à 4 minutes au-dessus de Carroz et prit la 
direction de Taninges. 

"Le Dauphiné Libéré'" 4/1/1981 
Dimanche _4 Janvier_1981 j- CAC ERES (Espagne), 

Vers 12h, un avion de chasse a poursuivit un OVNI. L'objet inconnu, d'une 
couleur grise ou blanche, brillait violemment et volait plus vite que 1' 
avion do chasse, environ 1600 km/h, en direction du sud-sud-ouest. 

"r.L." 12/1/1981 

Vendredi 9 Janvie r 1981 - CALAIS ( Pas-de-Calais) 

A 9h, trois témoins ont observé* pendant plusieurs minutes, un OVNI en forme 
do cigare, do couleur rouge vif et orange, allant d'est en ouest, puis se 
dirigeant vers le nord. 

"La Voix du Nord" IO/I/1981 

Janvi er 19 81 - CASAB L/iNCA (Ma roc) 

Vers l6h, au quartier l'Oasis, un témoin a aperçu, le temps d'une seconde, 
un OVNI silencieux, sans traîné de fumée. 

"Marx-Soir" 8/1/1981 


Février 1981 - F U EC EN^(Es gagn e_ ) 

Un couple et leur fils ont aperçu, le soir, dans un champ voisin, un objet 
d'où sortaient des lueurs rouges. Us entendirent des pas et virent un 
robot do forme parallélépipédique, haut d'environ l40 cm et large de 70 cm 
d'aspect métallique. Il aboyait comme un chien, mais lentement. Ayant pris 
une torche et un couteau, le témoin s'avança, mais le robot remonta dans 
l'engin qui décolla immédiatement. 

"Le Parisien Libéré" 19/2/1981 
Mardi 3 Février 1 981 - ANTIQUE (Philippines/ 

Vers 20h20 (heure locale), do nombreux témoins d'Antiquo observèrent pen¬ 
dant 30 mn, un OVNI très brillant, émettant dos rayons verdâtres, qui s'éle¬ 
va silencieusement en laissant derrière lui un long sillage de fumée- 

"Bulletin Today" 21/2/1981 
Mar_di__24 Février J 981 TOULON (Var) 

A 5h20, très précisément, Mme Gabrielli observa à 2 ou 300 mètres, une 
sphère lumineuse orange foncé striée de sombre. La boule reste immobile 
deux à trois minutes puis disparait lentement derrière des toits. 

Le soleil n'était pas encore levé et la boule est apparue à l'ouest. 

"Var Matin" 24/2/1981 

Archives : J.L.PROUST.R.BONN'AVENTURE-J.C. LECHNER-M.DELAURE-M.NIVAULT-LDLN- 
G.CAPET-C.CHAUDIA-F.JEGOUDEZ-M.TURCO- 
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«INFO-SERVICE» | 


©GTA-MÀGÀfclNE 


Boite Postale 39» NAMUR 2, BELGIQUE 
les passionnés de SCIENCE-FICTION 
liront avec intérêt cette revue di¬ 
rigée par Claude DUMONT. Réalisé a- 
vec idéal, ce fanzine constitue un 
tout qu'il faut collectionner! ... 
Un spécimen d*"OCTAZINE" est réser¬ 
vé aux lecteurs d♦"UFOLOGIA". 
Embarquement immédiat pour la SF ! \ 



Fiction 



Même si vous cherchez l'impossible 
vous pouvez le trouver dans "AGET- 
SERVICE". De nombreuses annonces 
insolites et extra-marginales ... 
Demandez un spécimen contre 6 Frs. 
en timbres de la part d'"UFOLOGIA" 
à "AGET SERVICE" B.P. 26 22 
45026 ORLEANS FRANCE 



Cette revue trce particulière e«t 
un lien entre curieux, chercheurs 
et collectionneurs de toutes les 
spécialités. Prendre contact en 
vous recommandant d'"UFOLOGIA" a- 
vec "FACETTES" : Boite Postale 15 
à 95220 HEKBLAY / FRANCE. - 
Publication soignée et variée . 


BIBLIOMAX 

Livres, périodiques, documents , 
cartes postales, histoire, lit é- 
rature, occultisme, curiosités... 
Tous renseignements contre enve¬ 
loppe timbrée en écrivant de la 
part d'"UFOLOGIA" à; "BIBLIOMAX- 
OFFICE" ?, rue de l'Enfer, a 
CJIALAINES - 55^*0 VAUCOULEURS. 


LA NOUVELLE 
ERE 

Une publication insolite, origi¬ 
nale et apolitique. La "NOUVELLE 
E.NE" contient bien des choses en 
marge du monde actuel. Un spéci¬ 
men est envoyé gracieusenent aux 
lecteurn d'"UFOLOGIA". Ecrivez 
à N. A. GASTEROIX, 46600 MARTEL 
CADILLAC / France. 


ZI MESSIER 


Tous les astronomes amateurs 
de 1 a Moselle (et d'ailleurs) 
doivent contacter cet aatro - 
club î H* Patrick ROTH, 16 , 
rue des Maraîchers, à 57LOO 
FORBACH. Tel. î 85.98.10. - 


JOUOftRL fÜCUFO-FOl î/CHUnô 

GEMEINSCHAFT ZUR ERFORSCHUNG UNBEKANNTER PHÀNOMENE 


Gemeinschaft zur Erforschung 
unbekannter Phânomene -GEP- 

Postfach 2361 
0-5880 Lüdenscheid 1 



IDEES POUR 
TOUS 

"IDEES POUR TOUS". Informations et 
discuscions dans tous les domaines! 
Notes de lecture, poésie, culture. 

6 éditions et suppléments spéciali¬ 
sés. Mise à jour complémentaire dà 
REPERTOIRE IDEISTE INTERNATIONAL... 
Spécimen général contre timbre à 
toutes personnes se référant d'"U- 
FOLOGIA"! "IDEES POUR TOUS» 33, rue 
Auguste Bosc à 30000 NIMES/FRAHCE. 


FANTASTIQUE 

ROLAND BURET 

6, Passage Verdeau 
75009 PARIS 

ROMANS POPULAIRES 

,- l— 


(\ . •••*? 

Æf . : • 

MJF. oit'’ 

ANTICIPATION 

S . F . 

BANDES DESSINÉES 

▼•ntt par correspondance 


W m 

catalogue sur demande 



INDEPENDANT. 

REGULIER. 

PRÉCIS 

EXEMPT DE PARTIALITÉ. 
C'EST UFOLOGIA... 


UFOLOGIA 


UNE ADRESSE = UN JOURNAL 

Un speomen de notre tournai sera gracieusement 
en^ove o toute oerso'vne dont »i nous sera communique 
(adresse et susxeplible d’étre tnteressee 
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• lire ce magazine, 

c'est bien 


• s'y abonner, 

c'est mieux 


OVNI- LE PREMIER DOSSIER COMPLET DES 
RENCONTRES RAPPROCHEES EN FRANCE. 

ALERTE GENERALE OVNI 

LE DOSSIER SECRET DES OVNI 

LES 12 MYSTERIEUX TRIANGLES DE LA MORT 

PROCES AUX OVNI 

LA MALEDICTION DES PHARAONS 

RENCONTRES DU TROISIEME TYPE 

HUMANOÏDES EXTRATERRESTRES 

CES MYSTERIEUX OVNI 

LES OVNIS EN URSS 

L’HERITAGE DES EXTRATERRESTRES 

NOS ANCETRES DU COSMOS 

PREUVES DE L’EXISTENCE DES SOUCOUPES VOLANTES 

CES DIEUX VENUS D’AILLEURS 

LES S.V. AUX FRONTIERES DE L'IMPOSSIBLE 

CHASSEURS D’OVNI 

LA BIBLE ET LES EXTRATERRESTRES 

LES TEMPS MESSIANIQUES 

A L’ECOUTE DES GALAXIES 

L'HOMME ET LES ETOILES 

LE TRIANGLE DES BERMUDES 

LA VIE APRES LA VIE 

LES ETRANGERS DE L'ESPACE 

NOUV. RECH. SUR LES PHENOMENES "PSI" 

URI GELLER 

TERRIENS OU EXTRATERRESTRES 

FACE AUX EXTRATERRESTRES 

L'ENIGME DE LA GRANDE PYRAMIDE 

LE PROCES DES SOUCOUPES VOLANTES 

NOUS NE SOMMES PAS LES PREMIERS 

L’ALCHIMIE, SUPERSCIENCE EXTRATERRESTRE 

NOUV. RECHERCHES SUR L'ILE DE PAQUES 

LES RAISONS DE L’IRRATIONNEL 

VERS UN RETOUR AUX ETOILES 

A LA RECHERCHE DES EXTRATERRESTRES 

LA CIVILISATION DES ETOILES 

LE LIVRE D'ENOCH 

LE POPOL VUH 

L'UNIVERS DES FANTOMES 

LE VAMPIRISME 

LES PISTES DE NAZCA 

LE MYSTERE DU TRIANGLE DES BERMUDES 

CE QUI PASSAIT POUR DES MIRACLES HIER 

LES POUVOIRS LATENTS DE L’HOMME 

LES MANUSCRITS DE LA MER MORTE 

A LA POURSUITE DES DIEUX SOLAIRES 

L'UNIVERS DIABOLIQUE 

L'ENIGME DU SPHINX 

TIAHUANACC 

A IDENTIFIER 

LA MEMOIRE DES OVNIS 

RENCONTRES RAPPROCHEES EN FRANCE 

L’AFFAIRE DE GLOZEL 
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DOCUMENTATION BIBLIOGRAPHIQUE : 

Le fait de conseiller la lecture de tel ou tel livre à commander chez votre 
3|ibraire habituel ne prouve pas que nous en approuvons tous les termes. Ces 
ouvrages constitueront néanmoins une excellente documentation de base. 
Avertissement : Personne n'est autorisé à vendre des livres au nom du CFRU I 

Nous prions nos lecteurs de bien vouloir nous signaler toute tentative d'abus. 


LES SOUCOUPES VOLANTES, AFFAIRE SERIEUSE 
DU NOUVEAU SUR LES SOUCOUPES VALANTES 


de Frank Edwards (Ed. R. LAFFONT) 
de Frank Edwards (Ed. R. LAFFONT) 


LE LIVRE NOIR DES SOUCOUPES VOLANTES de Henry Durrant 
LE DOSSIER DES OVNI de Henry Durrant 

DES OMBRES SUR LES ETOILES de Peter Kolosimo 

LES PHENOMENES INSOLITES DE L' ESPACE de Jacques Vallée 
CHRONIQUE DES APPARITIONS EXTRATERRESTRES de J. VAllée 
LE COLLEGE INVISIBLE de Jacques Vallée 


(Ed. R. LAFFONT) 
(Ed. R. LAFFONT) 
(Ed. A. MICHEL) 
(Table Ronde) 
(Ed. DENOEL) 

(Ed. A. MICHEL) 


POUR OU CONTRE LES SOUCOUPES VOLANTES de A.Michel et G.Lehr (Ed. B.LEVRAULT) 


A PROPOS DES SOUCOUPES VOLANTES d'Aimé Michel 

DES SIGNES BANS LE CIEL de Paul Misrak.i 

SOUCOUPES VOL.& CIVILISATIONS D'OUTRE-ESPACE de G. Tarade 

LES APPARITIONS DE "MARTIENS" de Michel Carrouges 

LES OVNIS: MYTHE OU REALITE? de J. Allen Hynek 

NOUS NE SOMMES PAS SEULS DANS L'UNIVERS de Walter Sullivan 

L'INVISIBLE NOUS FAIT SIGNE de Gilbert A. Bourquin 

MYSTERIEUSES SOUCOUPES VOLANTES de F. LAGarde 

LA NOUVELLE VAGUE DE SOUCOUPES VOLANTES de JC. Bourret 


(Ed. PLANETE) 
(Ed.LABERGERIE) 

(Ed. J'AI LU) 

(Ed. FAYARD) 

(Ed. BEIFOND) 

(Ed. R. LAFFONT) 
(Ed. ROBERT) 

(Ed. ALBATROS) 

(Ed. FRANCE-EMPIRE) 


LE DOSSIER DES CIVILISATIONS EXTRATERRESTRES de Biraud/Ribes(Ed. FAYARD) 


SOUCOUPES VOLANTES, 20 ANS D'ENQUETES de Charles Garreau 
EL GRAN ENIGMA DE LOS PLATILLOS VOLANTES de A. Ribera 
LES SOUCOUPES VOLANTES de Jacques Pottier 
CENT MILLIARDS DE MONDE HABITES? de David C. Holmes 
RETOUR AUX ETOILES d'Erich Von Daniken 
PRESENCE DES EXTRATERRESTRES d'Erich Von Daniken 
L'OR DES DIEUX d'Erich von Dfiniken 

LES DOSSIERS DE L'ETRANGE de Guy Tarade 
LES ARCHIVES DU SAVOIR PERDU de Guy Tarade 
ÆSCHRONIQUES DES MONDES PARALLELES de Guy Tarade 
LE LIVRE DES DAMNES de Charles Fort 
LES CAHIERS DE COURS DE MOÏSE de Jean Sendy 
LES DIEUX NOUS SONT NES de Jean Sendy 
LA LUNE, CLE DE LA BIBLE de Jean Sendy 
NOUS AUTRES, GENS DU MOYEN-AGE de Jean Sendy 
CES DIEUX QUI FIRENT LE CIEL ET LA TERRE de Jean Sendy 
L'ERE DU VERSEAU de Jean Sendy 
EN QUETE DES HUMANOÏDES de Charles BOwen 
LES EXTRATERRESTRES DANS L'HISTOIRE de J. Bergier 
LES VRAIS MYSTERES DE LA MER de Vincent Gaddis 
LES JUIFS DE L'ESPACE de Marc Dem 
DISPARITIONS MYSTERIEUSES de Patrice Gaston 
PLAIDOYER POUR L'EXTRAORDINAIRE de Paul Misraki 
FANTASTIQUES RECHERCHES PARAPSYCHIQUES EN URSS 
FANTASTIQUE ILE DE PAQUES de Francis Mazière 
ARCHEOLOGIE SPATIALE de Peter Kolosimo 
LA PLANETE INCONNUE de Peter Kolosimo 
TERRE ENIGMATIQUE de Peter Kolosimo 
UNIVERS INTERDIT de Léo Talamonti 
LES MAISONS HANTEES de Camille Flammarion 
LES POUVOIRS SECRETS DE L'HOHKE de Robert Tocquet 
LES MYSTERES DU SURNATUREL de Robert Tocquet 
APRES LA MORT de Camille Flammarion 
CES MAISONS QUI TUENT de Roger de Lafforeet 
JESUS OU LE MORTEL SECRET DES TEMPLIERS de R. Ambelain 
L'ARCHEOLOGIE MYSTERIEUSE de Michel-Claude Touchard 
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(Ed. MAME) 

(Ed.POMAIRE-BARCELO) 
(Ed. DE VECCHI) 

(Ed. DARGAUD) 

(ED; K.LAFFONT) 

(Ed. R. LAFFONT) 

(.Ed. R .LAFFONT) 

(Ed. R.LAFFONT) 

(Ed. R. LAFFONT) 

(Ed. R. LAFFONT) 

(Ed. E. LOSFELD) 

(Ed. JULLIARD) 

(Ed. GRASSET) 

(Ed. JULLIARD) 

(Ed. JULLIARD) 

( Ed. R. LAFFONT) 

(Ed. R. LAFFONT) 

(Ed. J'AI LU) 

(Ed. J'AI LU) 

(Ed. FRANCE-EMPIRE) 
(Ed. A. MICHEL) 

(Ed. R. LAFFONT) 

(Ed. MAME) 

de S.Ostrander (Ed. R. LAFFONT) 
(Ed. R. LAFFONT) 


(Ed. A. MICHEL 
(Ed. A.MICHEL) 
(Ed. A. MICHEL) 
(Ed. A. MICHEL) 
(Ed. J'AI LU) 

(Ed. J'AI LU) 

(Ed. J* AI LU) 
(Ed. J'AI LU) 

(Ed. R. LAFFONT) 
(Ed. R. LAFFONT) 
(Ed.CULTURE,A.L.) 















r 


CFRU 

( issu du G.E.O.C.N.I créé en 1966 ) 


~\ 

i 


objets votants 

non identifies (o.v. n.i) 

■ 

astronautique 

■ 

archéologie 

■ 

parapsychologie 




phénomènes insolites 







